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M. Étienne Dieudonné Ngoubou informe l'opinion pu-blique nationale et internationale, qu'à la suite de la pas-sation de service, hier mardi 10 janvier 2017, au ministèredu Pétrole et des Hydrocarbures, il n'a jamais reçu dejournaliste pour une interview encore moins pour faireune déclaration. Toutes les rumeurs qui circulent sur soncompte relèvent de la pure intoxication et volonté mani-feste de nuire à sa personne.Par conséquent, il tient à rendre un hommage appuyé auprésident de la République, chef de l’État, SE Ali BongoOndimba pour l'avoir appelé à ses côtés pour servir la Na-tion durant cinq années.Enfin, il l'assure de toute sa fidélité et de son soutien à sapolitique de développement et de construction de notrecher pays.

Communiqué

HIER, au terme de la céré-monie de passation descharges entre le nouveau mi-nistre du Pétrole et des Hy-drocarbures, PascalHouangni Ambouroue, et leministre sortant, ÉtienneDieudonné Ngoubou, une

scène surréaliste s'est dérou-lée à l'immeuble du Pétrole.De nombreux agents de cetteadministration, postés à l'en-trée du bâtiment, au momentoù leur désormais ancien pa-tron quittait les lieux, se sontexprimés de manière fortbruyante. Ils avaient plu-sieurs griefs contre sa per-sonne. Peu après, ce sont desagents de la Direction géné-rale des Recherches (DGR)

Dans un climat surréaliste
Passation de service au ministère des Hydrocarbures 
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qui ont envahi les lieux afinde sécuriser des documentsadministratifs. On apprendque plusieurs de ces docu-ments auraient été saisis parles enquêteurs.
l’ancien ministre du Pétrole et

des Hydrocarbures Etienne
Dieudonné Ngoubou.
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LUNDI 9 janvier 2017, à la faveurd'un réajustement du gouverne-ment, Edgard-Anicet MboumbouMiyakou est promu ministre délé-gué auprès du ministre du Budget,chargé du Budget et du Finance-ment des pensions. Une belle ré-compense que de nombreuxGabonais considèrent, à bien deségards, comme la moisson d'une fi-délité. Celle incarnée, de père enfils, depuis feu Omar Bongo On-dimba, envers un pouvoir régi par

le Parti démocratique gabonais(PDG).  En effet, avant sa promotion dansle gouvernement, Edgard AnicetMboumbou Miyakou est le députérégulièrement élu depuis 2006,dans le siège unique du départe-ment de la Haute-Banio (Ndindi). Né le 14 avril 1963 à Moanda, dansla province du Haut-Ogooué, il estmarié et père de famille. Inspec-teur central des Postes et Télé-communications, il débute sacarrière professionnelle à l'Officedes Postes et Télécommunications(OPT) en qualité de chef adjoint deDivision chargé du patrimoine à laCaisse d'épargne postale. 

Il rejoint ensuite l'Agence de régu-lation des Télécommunications oùil exerce en qualité de chargéd'études auprès du directeur gé-néral. Mais, grâce à son “savoir-
faire, sa rigueur et son sens de
responsabilité affiné”, il devient di-recteur juridique et économiquedans la même Agence.C'est en 2006 qu'il décide de creu-ser son sillon... politiquement. Il estencouragé par son géniteur, An-toine de Padoue Mboumbou Miya-kou, grand baroudeur politique.Depuis, sa simplicité aidant, il a suconquérir les cœurs des popula-tions de la Haute-Banio qui n'ontcessé de lui accorder leurs suf-

frages, en témoignage de ce queNdindi est devenu au fil des an-nées, grâce, reconnaissent-elles, aumérite de son père, l'actuelconseiller politique du chef del'Etat, appelé affectueusement
“doyen politique” de la Nyanga. La fidélité à un régime politique, demême que les résultats frôlant les100% à Ndindi, glanés par AliBongo Ondimba, lors de la der-nière Présidentielle sont, à tout lemoins, les facteurs adjuvants decette promotion du reste méritée.Comme quoi, “malgré la durée de la
nuit, le jour finit toujours par se
lever”, dit une sagesse bien connuede chez nous.  

Edgard Anicet Mboumbou Miyakou : la moisson de la fidélité
Bio-portrait du nouveau ministre délégué au Budget

Le léger remaniement gou-
vernemental consacre la
moralisation de la vie pu-
blique et l'arrivée sur le de-
vant de la scène de
compatriotes aux compé-
tences avérées.

UN peu plus de trois moisaprès sa formation, le gou-vernement Issoze Ngondeta été légèrement remanié,lundi dernier, à la veille dela présentation des vœuxde nouvel an au Premierministre. Jusqu'alors mi-nistre délégué auprès duministre de l’Économiechargé de la Prospective etde la Programmation dudéveloppement, PascalHouangni Ambouroue de-vient ministre plein encharge du Pétrole et desHydrocarbures en rempla-cement d'Étienne Dieu-donné Ngoubou. NoëlMboumba est nommé mi-nistre délégué à l’Écono-mie et Edgard AnicetMboumbou Miyakou,jusqu'alors député du siègeunique du département dela Haute-Banio, fait son en-trée au gouvernement enqualité de ministre déléguéau Budget. Ce qui constitueune véritable marque deconfiance. Vu que cet ins-pecteur des Postes de 53ans, fils d'un haut digni-taire de la République, seraresté fidèle au Parti démo-cratique gabonais (PDG) et

Prime à la fidélité et au talent
Remaniement du gouvernement
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Edgard Anicet
Mboumbou Miyakou.
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à son chef, en dépit des sou-bresauts ayant secoué legroupe parlementaire PDGà l'Assemblée nationale cesderniers temps. Tant et sibien que la localité dont ilest l'élu est devenue, au fildes scrutins, un véritablebastion du parti au pouvoir. Pour preuve, depuis deuxlégislatures, il occupe sansdiscontinuité le siège dudépartement de la HauteBanio à la première Cham-bre  du parlement. Bienavant lui, depuis la restau-ration du multipartismedans notre pays, ces prédé-cesseurs furent égalementissus des rangs du PDG. Etplus récemment, lors de ladernière élection présiden-tielle, le candidat du PDGest arrivé largement en têtedans sa circonscription po-litique.Dans tous les cas, son en-trée au gouvernementmarque quelque peu le re-tour en force, sur le devant

de la scène politiquenynoise, des acteurs pou-vant se prévaloir d'une cer-taine cote de popularitéauprès des populations,donc de posséder des véri-tables fiefs. Car, quoiqu'endisent ou en pensent cer-tains, il peut, à l'image duGarde des sceaux, AlexisBoutamba Mbina, se tar-guer d'une certaine légiti-mité sur ses "terres" etpartant dans toute la pro-vince. Un attribut que nepossédaient pas forcémentMarie-Françoise Dikoumbaet Étienne DieudonnéNgoubou, ses devanciersnynois comme lui au gou-vernement.Ce dernier aura particuliè-rement éprouvé toutes lespeines du monde à s'impo-ser sur la scène politiquemayésienne. Il n'aura véri-tablement pas réussi àéclipser Angélique Ngomaavec laquelle il se livraitune guerre de leadership

sans merci, au grand damdes populations de laBasse-Banio qui lui repro-chaient son " arrogance", sa méconnais-sances des subtilités poli-tiques locales et sonassurance à toute épreuve.Plus grave, dans un entre-tien qu'il nous avait ac-cordé dernièrement, leprésident de l'Union pourla démocratie et l'intégra-tion sociale (Udis), HervéPatrick Opiangah, avaitclairement évoqué la res-ponsabilité d’ÉtienneNgoubou dans l'échec duchantier d'adduction d'eaude Libreville.• RESPONSABILITÉ C'estdire que son éviction dugouvernement sonne véri-tablement comme la fin del'impunité et participe de lavolonté de moraliser la viepublique nationale. Autantdire un signal fort adressé àl'opinion publique natio-

nale.Désormais, comme l'avaitindiqué le numéro un gabo-nais dans son discours desvœux à la Nation le 31 dé-cembre dernier : " chacun
doit rendre compte de son
action et assumer l’entièreté
de ses actes. Ceci concerne
autant l'infirmier que le mé-
decin, l'instituteur que le
proviseur, le planton que le
directeur général d'admi-
nistration ou le ministre".Agir autrement, seraitramer à contre-courant desimpératifs de développe-ment et des exigencesd'une Nation moderne à la-quelle aspire le plus grandnombre. Ce qui sous-en-tend que, a contrario, tousles compatriotes méritantsdevront être honorés à lahauteur de leurs talents.C'est sans doute là, tout lesens de la promotion dePascal Houangni Ambou-rouet. A 41 ans révolus, cespécialiste des marchés

boursiers et financiers in-ternationaux se voit ainsiconfier un portefeuille hau-tement stratégique. Car lesecteur pétrolier occupeune place prépondérantedans l'économie nationale.Nul doute que que son ex-périence glanée, entre au-tres, à BNP Paribassecurities services et auCrédit agricole Cheuvreuxen France et à la tête de laBVMAC, lui permettront derelever les nombreux chal-lenges liés à un secteur encrise. Titulaire d'un masterII '' Finances et gestion desPME" de l'Idrac de Paris etd'un diplôme en économieinternationale et de mana-gement obtenu à l'univer-sité d'Abertay Dundee enÉcosse, Pascal HouangniAmbouroue est le seul Ga-bonais à avoir été nominé àdeux reprises par l'institutChoiseul, un think tank in-dépendant français, commeleader africain de demain.

Pascal Houangni Ambouroue, nouveau mi-
nistre du Pétrole et des Hydrocarbures.
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Edgard Anicet Mboumbou Miyakou fait
son entrée au gouvernement comme mi-

nistre délégué au Budget.
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Noël Mboumba devient ministre délégué
à l'Economie.
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